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Et  Dêp  E N S ES  de  cet  ÉtabiiJJement , 
du  premier  Oclohre  1791,  au  io  Septembre 
1791, 
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J’ai  fatisfait  l’année  dernière,  lors  du  renouvellement 
de  la  légijftature  , à l’aiticle  i G cle  la  loi  du  11  feptembre 
1790,  qui  ordonne  à Parchîvifte  de  rendre  compte  chaque 
année,  des  dépenfes  faites  pour  les  archives , ainli  que  de 
] et  it  des  archives  memes  : afin  qu’on  puifTe  s’afTurer  du 
maintien  8c  du  progrès  de  Tordre  dans  la-  diftributioii 
8c  la  conferyation  de  ce  dépôt,  8c  afin  encore  qu’il  fort 
plus  facile  à ceux  qui  ont  befhiii  de  quelques  pièces  , 
de  les  indiquer  8c  d’en  faire  la  demande. 

Dans  le  compte  que  j’ai  rendu  Tannée  dernière , j’ai 
dit  d’abord  ce  que  PÀflemblée  .conftituante  avoit  fait  $c 
JJJbmblée  nationale,  N°.  13.  A A 
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ordonné  pour  Tét  bliflement  des  archives  nationales  ; fai 
, fait  connoitre  la  difpofition  du  dépôt;  j’ai  préfehté  Fétat 
des  dépendes  auxque'Ls  il  a donné  lieu.  Je  vais  fuivre 
le  même  plan  pour  l'intervalle  de  temps  qui  s’eft  écoulé 
depuis  le  premier  odobre  1791,  jufqu’au  10  feptembre 
179'-.  Ce  compte  étant  rendu  fous  les  yeux  de  MM.  les 
commiifaircs  Je  l’Ailcmbiée  nationale  , je  dois  m’arrêter 
à une  époque  qui  prévienne  le  terme  des  féances  de  la 
légiflature. 

Article  premier. 

JDifpoJïùons  de  V A ffernbl ée-natïonale-l é gifla tlve  concernant 
les  archives depuis  U premier  octobre  1791. 

L’état  des  archives,  tel.qu’dîes  fe  trouvoient  au  premier 
odobre  1791  , a été  adreiïe  à Mole  préfident  de  î’ALem- 
■fclée  nationale  , le  4 oétobre , avec  une  lettre  pour  le  lui 
annoncer , & le  prier  de  faire  nommer  , aux  termes  .de 
l’article  4 de  la  loi  du  22  feptembre  1790,  les  deux 
commi faites  que  chaque  léelfature  doit  nommer  pour 
le  temps  de  fa  durée , dans  fon  fein  , â l’efFc-t  de  prendre 
connoillanee  de  l’état  des  archives  , en  rendre  compte  à 
l’Aflemblée  , de  s’initruire  de  l’ordre  qui  y eft  gardé,  de 
manière  qu’ils  puiffent  remplacer  momentanément  l’archi- 
vifte  en  cas  de  maladie  ou  autres  empéçhemens.  Cet  état 
a été  imprimé  & diftribué  à tous  les  membres  de  i Af- 
femblée  nationale. 

Le  S odobre  , l’Afifemblée  délirant  s’alfurer  de  l’état  des 
archives  avant  de  procéder  à la  nomination  de  deux  com- 
mifiaires  pour  toute  la  durée  de  la  fefion , a nommé  dix 
commifTaires -vérificateurs  provifoires  , pris  dans  chacun 
des  dix  bureaux  qui  partageoient  alors  tous  les  députés. 
Le  10,  les  commifTaires  ont  fait  leur  rapport;  ils  ont 
donné  leélure  de  leur  procès-verbal,  qui  conftatoit  le  bon 


m 

état  des  archives  3 & fur  leur  proportion,  TAfTemblée 
a ordonné  la  continuation  de  la  rranfcription  de  s adles  de 
convocation  de  1789,  qui  employait  quelques  commis 
extraordinaires  dans  le  bureau  des  archives. 

Les  deux  commifiaires  des  archives  permànens  pour  la 
durée  de  la  fefiion , ont  été  proclamés  le  8 novembre  1791. 
L’AlTemblée  avoit  choifi  MM.  Baudin  & Blanchon.  Ils 
ont  rempli  leurs  fondions  avec  beaucoup  d’eactitucle  3 
ils.fe  font  réunis  aux  archives  au  moins  une  fois  chaque 
femair.e  , pour  conférer  avec  Lare  h i ville.  L’état  'de-s  dé- 
pendes leur  a été  remis  fidèlement  tous  les  mois.  Ils  ont 
vu  par  eux-mêmes  les  difpofitions  fucceffives  pour  le  main- 
tien de  Tordre.  & pour  la  sûfepé  du  dépôt. 

Je  pâlie  aux  décrets  particuliers  rendus  par  i’Aflémblée 
nationale  concernant  les  archives. 

La  néctflicé  de  redlifier  beaucoup  d’erreurs  qui  Véroient 
glillecs  dans  la  rédaction  des  minutes  des  décrers  d'aliéna- 
tion de  biens  nationaux  aux  municipalités  , de  dans  les 
expéditions  c!e  ces  décrets,  a donné  lien  à un  décret  ■ 11 
3 novembre  1791,  portant  que  ces  minutes*  de  expédi- 
tions Lront  collationnées  aux  archives  en  pre fente  dô 
Tare  hi  ville.  .Te  reviendrai  dans  l’article  fur  ce  dëîrot 
de  fur  fou  exécution. 

la  com m imitation  facile  aux  divers  comités  des  papiers 
relatifs  à leurs  travaux  , fans  nuire  à la  confervation  de  ces 
papiers , & (ans  compromettre  la  reiponfabihté  de  Tartni- 
ville  , a été  je  fnjet  de  plusieurs  décrets  tant  généraux  que 
particuliers,  il  cft  fuperflu.  de  rendre  compte  en  détail  de 
ces  derniers.  A l’égard  des  premiers,  leurs  difpofitions 
ont  été  fondues  ôc  rafiemblees  dans  un  décret  prononcé 
le  27  décembre  1791  , fur  le  rapport  de  MM.  les  com- 
miflaires  aux  archives.  Il  contient  en  huit  articles  toutes  les 
difpofitions  relatives , foit  à la  communication  , foit  ail 
déplacement  des  pièces  de  à-  Tauthenncité.des  expéditions 
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des  a&es  de  TAflimJblée  nationale.  Le  même  décret  â 
ordonné  un  inventaire  général  de  tous  les  papiers  dépofés 
par  les  comités  de  TA  Semblée  continuante  à la  fin  de  fa 
îefiion , 8c  qui  ne  paroifiànt  pas  appartenir  précisément 
à aucun  des  comités  établis  par  TAfiemblée  légiflative  x 
n’avoient  pas  été  remis  aux  nouveaux  comités  en  exécution 
d’un  décret  antérieur  du  25  odobre  1791. 

L’Afiemblée  légiflative  a rendu  plufieurs  décrets  pour 
ordonner  le  dépôt  de  divers  effets  ou  papiers  aux  archives. 
L’objet  le  plus  confidérable  eft  une  très-grande  quantité 
de  papier  pour  les  afiignats  de  différentes  coupures  au- 
defious  de  50  livres.  Je  reviendrai  dans  l’article  III  à l’exé- 
cution des  décrets  concernant  le  dépôt  du  papier  pour  les 
afiignats. 

Art.  II. 


Etat  du  dépôt  des  archives  au  10  feptembre  1791. 

Dans  le  détail  que  je  vais  donner,  je  fuivrai  les  objets 
félon  leur  importance , 8c  autant  qu’il  fera  poflible  , félon 
Tordre  du  temps  où  ils  ont  été  placés  aux  archives  ; je 
parlerai  d’abord  du  travail  ordinaire , 8c  enfuite  des  travaux 
extraordinaires. 


i°.  Proces-verbaux  de  V AjJ'emblée  conflit uanté.  Ils  font 
complets.  Les  archives  contiennent  à cet  égard  minutes 
& expéditions  authentiques*  Ce  que  j’appelle  minute  eft 
le  brouillon  du  fecrétaire  qui  a rédigé  le  procès-verbal  y 
les  motions  8c  projets  de  décrets  remis  fur  le  bureau  par 
leurs  auteurs  8c  par  les  rapporteurs  des  comités.  Ces  pièces 
font  rangées  félon  l’ordre  des  dates  dans  des  cartons  qui 
portent  la  lettre  A.  J’ai  joint  aux  minutes  des  procès-vec- 
Daux,  8c  remis  dans  les  mêmes  cartons,  les  lettres  Sc 
notes  relatives  aux  démifîlons  , annonces  de  décès , de- 
mandes de  congés  des  députés } les  lettres  du  roi , celles 
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des  miniftres  & des  aurres  admimftratedrs , relatives  aux 
faits  énoncés  dans  les  procès-verbaux.  Toutes  ces  p'èces 
étant  rangées  par  ordre  chronologique,  fe  trouvent  faci- 
lement à leur  date.  Cette  partie  , dans  laquelle  ont  été 
compris  les  ades  d’éleétion  des  députés  à l’Ailemblee  conf- 
muante,  contient  8 i i liaffes,  chacune,  Time  portant  l’autre , 
formée  d’environ  vingt  pièces. 

L’expédition  authentique  des  mêmes  procès-verbaux, 
fignée  des  officiers  de  TAlFemblée  , forme  47  volumes 
in-folio , contenant  enfemble  19,280  feuillets,  ou  38,560 
pages.  Chacun  de  ces  feuillets  eft  paraphé  de  ma  main, 
de  manière  qu’il  eft  impoflîble  d’en  ajouter  ou  d’en  fouf- 
traire  un  feu  1.  Les  décrets  d’aliénation  de  biens  nationaux 
aux  municipalités,  décrets  au  nombre  d’environ  3,500  , la 
plupart  très-  volumineux , à raifon  des  états  qui  y font 
joints,  font  la  principale  caufe  de  la  malle  énorme  du 
procès-verbal  de  l’AfTemblée  conftituante. 

J’ai  deux  obfervations  a faire  fur  cette  expédition  au- 
thentique des  procès-verbaux.  Elle  feule  régulièrement  fait 
foi , puifqu’elle  feule  eft  fignée  des  officiers  de  l’Aftemblée. 
On  ne  devroit  donc  pas  être  dans  le  cas  de  donner  aucune 
attention  aux  minutes  & brouillons  que  j’ai  confervés. 
Mais  comme  l’expédition  fignée,  ou  n'a  point  été  colla- 
tionnée , ou  l’a  été  avec  peu  de  foin  , il  eft  devenu  irr- 
difpenfable  de  conferver  les  minutes  primitives  , pour 
être  en  état  de  corriger  les  erreurs  des  copiftes. 

La  fécondé  obfervation  eft  relative  ait  défaut  des  figna- 
tures  des  officiers  de  l’Aftemblée  qui  manquoient^n  pki- 
fieurs  endroits , notamment  aux  décrets  d’aliénation  de 
biens  nationaux  prononcés  en  faveur  des  municipalités. 
T’Aftemblée  conftituante  me  commit  avec  trois  de  mes 
collègues  , MM.  Bouche , Target  8c  Biauzat , par  un  décret 
du  29  fèptembre  1791 , pour  figner  tous  ceux  de  fes  aéfes 
auxquels  la  fignature  de  Les  préfidens  ou  fecrétaires  auroit 
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dû  être  appofée  & fe  trouveroit  manquer.  Le  travail  a éré 
con fl d érable.  J’invite  les  aflemblées  nationales  à réfléchir 
lut  ces  deux  obfervations  , Ôc  à pefer  les.  conféquences  de 
Tune  & de  l’autre. 

■ Les  procès-verbaux  de  la  première  lëgiflâture  font  con- 
fei'vés  de  la  même  manière  que  ceux  de  i’Aifemhlée  conf- 
utuante.  Les  minutes  & autres  pièces  qui  y font  relatives., 
compofent,  quant  à ptéfent,  2 5 y Halles.,  parmi  lefquelles 
font  compris  les  actes  d eie&ion  des  députés  à la  Iégiflaturç;, 
&c  différentes,  pièces  -dont  le  dépôt  a été  ordonné  aux 
archives.  Ces  minutes  ne  comprennent  que  la  partie  du 
procès-verbal  juflqiiViu  51  mai.  dernier  $ il  n a rien  été 
apporté,  de  plus  du  bui;eçu  des  procès-verbaux.  L’expédir- 
tion  authentique  du  procès- v'jeibaî  qui  efc  aux  archives  , 
ne  .va 'pas  non  plus  au-delà. du  22  janvier  dernier  ; il. n’en 
a pas  été  remis  davantage.,  La  partie  qui  a été  remile  forme 
trois  volumes , dont  tous  les  ieuiiîets  qnréié  paraphés  Sc 
reliés  avec  le  même  foin  que  ceux  de  1L4  lie  Liée  conf- 
tiruaîTte  pon  en  .efc  au  .feuillet  i^oLTe,  parlerai  des  procès- 
verbaux  imprimés  , cïêiprè's  au  numéro  y. 

2°.  Décrets  de  V Ajfemhlee  'cônjTiluâhte_ùr^ 
legjjldtive.  Dans  les  'pre'nYîers". temps  "do  laàfefliôn  de  l’Af- 
femblée  conftitiiaitté.V  .il  n’étoit  porté  a la  LncKo'n  qu’une 
feule  expédition  de  chaque  décret  ; , elle  fe  (toit  'entre  les 
mains  du  garde-des- fee Alix  , ôc  fan  envoyais  aux.  archives 
feulement  une  expédition  en’  parchemin  , pôrtàntle  fceaii. 

• Le  décret  du  2 novembre  17 90  ayant  ordonné  qu’il 
feroit  fait  à l’avenir  deux  expéditions  fctvrn:  de  minutes^ 
de  tout  décret  préfénté  àÈi  Lh&iôii,  & que  la  fanétion 
feroit  appofée  fur  chacune  des  deux  minutes  5 dont  l’une 
feroit  renvoyée  aux  archives  , indépendamrhenr  de  l’ex- 
pédition en  parchemin  ÿ fceUée  du  feeaû  de  l’Etat,  .il  eft 
conletvé  aux  archives,  i°.  la  minute  originale  en  papier  j 
20.  i’ expédition  en  parchemin  fcelfée  du  iceniv  de  l’Erarj 


3®-  divers  exemplaires  imprimés  des  décrets  8c  des  Ibis* 

Le  s minutes  originales  en  papier  , renfermées  dans  des 
coffres  en  ferblanc,  au  nombre  de  vingt-huit,  foin  pla- 
cées dans  la  double  armoire  de  fer.  L’original  de  la  eonf- 
titution  relié  8c  renfermé  dans  une  boite  particulière  , cft 
dans  la  même  armoire.  Ces  minutes  font  à l’abri  du 
feu. 

Les  expéditions  en  parchemin  font  placées  dans  des 
layettes  cou  blé  es  de  ferblanc  , le  fceau  de  chacune  en- 
fermé dans  une  boîte  de  ferblanc. 

A l’inftant  où  ces  minutes  8c  expéditions  arrivent  aux: 
archives  , par  l’envoi  que  le  minitire  de  la  jufticeen  fait, 
elles  font  e'nregulrces  fur  un  regiftre  ( coté  D.  ),  focs  une 
fuite  de  n . reportés  tant  fur  la  minute  en  papier , que 
lur  1 expédition  en  parchemin.  Cet  en  régi  dix  ment  fert 
à confia  ter  le  jour  où  la  loi  a été  remife  aux  archives  , 8c 
à établir  la  refponfabilité  de  l’archivifte.  Ces  mêmes  lois 
font  en  même-temps  inferites  clans  une  double  table 
chronologique  , l’une  félon  la  date  de  la  prononciation  ces 
décrets,  l’autre  félon  la  date  3e  la  fanélion. 

Les  décrets  de  la  légillature  font  confervés  & difpofés. 
de  la  même  manière  que  ceux  de  F A Semblée  çon fil- 
tuante  , avec  cette  différence,  néanmoins  qu’au  lieu  d’ini 
feul  regiftre  pour  les  infen prions  5 il  y en  a trois  :1e  pre- 
mier ( côté  D i.  ) deftiné  aux  décrets  fanfiionnés  \ 'le 
fécond  ( coté  F.  ) aux  décrets  que  le  roi  s’eït  réierv.e 
d’examiner  ; le • troiftèmô  \ côté  G.)  deftiné  aux  atlas  ( 
du  Corps  légiflatif  non  fujets  a être'  la  net  ton  nés  , maïs 
dont  le  pouvoir  exécutif  ordonne  l’exécution.  Les  coffres 
qui  les  ^renferment  font  au  nombre  de  fept- 

Les  décrets  de  FAfiemblée  conftmiante  enreglffrés  font 
au  nombre  de  5,07 7.  Il  manque  encore  quelques  expé- 
ditions en  parchemin  ; il  y a aufii  quelques  decrets,  mais' 
en  très  - petit  nombre  * dont  la  minute  n’a  pas  été  re- 
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mîfe,  quoi  qu’ils  (oient  poftérieurs  au  mois  de  novembre 
17910  l'expédition  en  parchemin  eft  feule  aux  archives. 

Les  décrets  de  a légiftature  dont  les'  minutes  origi- 
nales ont  été  envoyées  aux  archives,  font  portés  au  nom- 
bre de  791  , fur  le  regiftre  des  décrets  îanélionnés;  au 
nombre  de  22 i , fur  le  regiftre  des  a des  non  fujets  à la 
fanâion  ; au  nombre  de  4,  fur  le  regiftre  des  décrets  que 
le  roi  s’eft  réfervé  d’examiner. 

Il  eft  à obfsrver  que  la  forme  des  expéditions  en  par- 
chemin 8c  leür  confervarion  entraînent  line  dépenfe  con- 
fidérable  & à-peu-près  inutile.  L’üfage  du  fceau  pendant, 
au  lieu  du  fceau  appliqué  , l’augmente  encore.  Il  faut 
une  boîte  particulière  pour  chaque  fceau  , afin  qu'il  ne 
refie  pas  expofé  à fe  brifer  ; il  faut  de  grandes  layettes 
pour  y ranger  e s expéditions.  On  pourroit,  ce  femble, 
fupprimer  ces  expéditions , & les  remplacer  par  un  (impie 
exemplaire  en  papier,-  fur  lequel  le  fceau  de  l’Etat  feroit 
appliqué.  Ces  exemplaires  feraient  tels  que  ceux  qu’où 
adrdie  aux  Corps  ad  mi  ni  (Ira  tifs  & aux  tribunaux  ; ou 
les  cônfe'rveroit  reliés  , 8c  cette  colleâion  fuffiroit  pour 
avoir  l’expédition  authentique  des  lois,  dont  les  mi-* 
rutes  originales  feroient  d’ailleurs  en  fureté  dans  l’ar- 
moire de  fer. 

Les  colleftions  imprimées  des  décrets  qui  fe  trouvent 
aux  archives  font  d’abord,  celle  de.  l’édition  qui  fe  fait 
au  Louvre.  Les  lois  publiées  jufqu’au  31  décembre  17.91 , 
forment  quinze  volumes  reliés, chacun  av'ec  fa  table  chro- 
nologique particulière.  On  eft  actuellement  occupé  à re- 
vifer  ce  recueil  fur  les  tables  générales  de  l impreffioh  du 
Louvre  j afin  de  fe  procurer  les  pièces  qui  pourraient 
manquer  ; on  en  formera  un  volume  de  fupplément  qui 
contiendra  en  même-temps  Îe3  tables.  La  colle&ion  fe 
fuivra  pour  l’année  1792. 

M,  Baudouin  a fait  préfent  à l’Aftemblée  , d’un  exem- 
plaire tiré  fur  vélin , des  deux  premiers  volumes  3e  la 
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nouvelle  édition  complète  de  tous  les  décrets  exécutée 
conformément  à un  décret  du  9 janvier  1791. 

Il  y a de  plus,  un  exemplaire  complétée  la  colle&ion 
in- H , pareillement  imprimée  chez  M.  Baudouin  ; un 
exemplaire  de  la  double  colleàSôn  de  M.  de  St  -Martin, 
lune  par  ordre  chronologique  , l’autre  par  ordre  de  ma- 
tières ; un  exemplaire  des  coîiecHons  de  M.  Nyon , 
de  M.  Lambert  de'  Toulon  , de  M.  Alexandre,  ( par 
ordre  chronologique  ) de  M.  Devaux  ( par  ordre  de  ma- 
tières ) \ ces  quatre  dernières  colleftiôns  ne  font  pas 
complètes. 

Je  n’ai  pas  continué  le  recueil  manufprit  des  décrets 
qui  avoit  été  fait  jufqu’au  30  décembre  1790,  & qui 
jufqu’à  cette  époque  forme  fix  volumes  in-folio.  La  dé- 
penfe  m’a  arrête.  Cependant  ce  recueil  ne  feroit  pas  fans 
quelque  utilité  : h procès-verbal  où  il  faut  chercher  les 
décrets  étant  devenu  très-volumineux  àcaufe  des  décrets 
d’aliénation  , de  liquidation  8c  d’états  de  pendions  , que 
je  ne  comprendrois  pas  clans  cette  colle&ion  y & aucune 
colleélion  imprimée  n’étant  parfaite,  foitpour  la  pureté 
du  texte  5 foit  pour  la  généralité  des  décrets. 

30.  Pièces  adreffées  à FAffemblée  confà tuante  & à la 
première  Légijlature . Les  pièces  que  je  comprends  fous  cet 
article  font  des  adreffes  8c  des  hommages  à l’AlIemblée, 
des  dons  patriotiques des  mémoires,,  &c. 

Toutes  les  pièces  de  ce  genre  qui  on r été  adreffées  à 
l’Âffemblé  conftiuuante  & qui  étoient  en  oraiid  nombre  , 
font  enregiftrées  ( reg.  B.  ) , jufqu’au  commencement  de 
l’année  1791.  La  table  alphabétique  en  a été  Dite.  Parmi 
celles  qui  font  poiiérieures  au  Ier.  janvier  1791  , un  très- 
grand  nombre  a rapporta  letabliffement  des  Corps  ad- 
miniftratifs  ,à  la.  circonfcription  des  paroiffes  8c  autres  ob- 
jets qui  tiennent  à la  divifion  du  royaume.  Elles  font  la  ma-. 
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tière  d’an  travail  particulier  dont  je  vais  pa  1er  ‘dans  tm 
moment. 

Il  avoir  été  difpofé  un  regifire  pour  inicrire  les  pièces 
adrefîees  à la  légiflature , de  la  même  manière  que  celles 
qui  Pavaient  été  à PAflemblée ronfi.i  tuante.  Dans  les  pre- 
miers mois  de  la  légiflature  , il  a été  remis  effectivement 
aux  archives  quelques  pièces  adrelfées  à PAflemblée  3 mais 
aujourd’hui  3 les  pièces  étant  exaébemenc  renvoyées  aux 
divers  comités,  il  ne  vient  aux  archives  prèfque  plus  au- 
cune pièce  qu’on  puifle  féparer  de  la  clal]e  de  celles  qui 
s’en  régi  firent  avec  les  minutes  du  procès-ver  bal.  Il  faudra 
voir  ce  qui  fera  ordonné  à la  fin  de.  la  légiflature , tou- 
chant les  difFéreiis  mémoires  qui  lui  ont 'été  ad  reliés  3 <k 
al  ors  on  prendra  un  parti  fur  la  cl  i fin  but  ion  3c  Penregif- 
ïrernent  de  ceux  qui  font  déjà  aux  archives. 

4°.  Réfuhat  des  travaux  des  comités  de  V A [femb lés 
cmjütuante . Tous  les  papiers  des  comités  de  PAflemblée 
cohfti tuante , à l’exception  de  ceux  des  comités  des  finances , 
des  contributions  publiques.,  de  liquidation  & des  pendons, 
ont  été  remis  aux  archives  , en  exécution  du  décret  du 
2i  feprernbre  1791.  La  plus  grands  partie  en  efi  fortie 
en  exécution  d’un  décret  du  2 3,  octobre  fui  vaut.  Voici  quels 
font  ceux  qui  y font  demeurés. 

La  partie  des  papiers  du  comité  de  couftltution  qui 
n’a  voit  pas  de  rapport  à la  légiflition  3 les  papiers  du 
comité  de  divin  mi  , avec  les  originaux  des  carres  portant 
la  circonfcnption  de  0 départemens  Sc  des  dîfiriéL  : 2121 
lia  fi  es  pour  le  comité  de  confiitution , Sc  63  2 baffes  pour  le 
comité  de  dmfion  , outre  les  cartes. topographique-:. 

La  partie  des  papiers  du  comité  des  finances  , qui 
contient  les  originaux  des  comptes  envoyés  à PAflemblée 
confirmante  3 les  mémoires  Sc  les  décidons  fur  les  affaires 
te)  minées  : 92  6 halles. 

La  partie  des  papiers  du  comité  ecclélîaftique  qui 
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il’avoit  pas  de  rapport  aux  objets  domaniaux:  700  liaffes. 

Les  papiers  du  comité  des  1er tres-de -cachet  ; 73  halles. 

Les  papiers  du  comité  des  rapports  : 292  i,iailes  Ôc 
29  cartons. 

Les  papiers  dmcomité  des  recherches  : 247  halles. 

Les  papiers  du  comité  de  judicamre  : 1 36  il  a des. 

Les  papiers  du  comité  d’aliénation  des  biens  nationaux, 
qui , aux  termes  du  décret  du  16  août  1 791  , ont  dâ  être 
réservés  aux  archives,  ôc  qui  font  les  minutes  des  décrets 
& états  de  ventes  faites  aux  municipalités  : 172  cartons  , 
compris  3 cartons  relatifs  à l’ordre  intérieur  du  comité 
êc  à la  jfurvedlançe  dont  il  avons  été  chargé  pendaik 
quelque  temps  fur  la  caille  d’efcomp te. 

Deux  cartons-  fur  Avignon. 

. Un  carton  contenant  les  inventaires  du  garde-meuble 
de  la  couronne. 

L’inventaire  de  tous  ces  papiers;  a été  fait  en  exécution 
du  décret  du  27  décembre  179 1 , à l'exception  de  celui  des 
papiers  du  comité  d’aliénation, .qui,  vu  leur  nature  , font?" 
fûmfkmment  renseignés  par  les  ..décrets  d’aliénation  aux- 
quels ils  fe  rapportent,  ôc  qui  font  exademeut  diitribués 
par  département. 

Les  rçgiftres  de  ces  inventaires  font  cotés  de  la  lettre  E. 
Jhi  porté  fur  le  régi  lire  commun  cle  tous  ces  papiers,  ren- 
fei'gné  de  la  même  lettre  E , les  papiers  relatifs  aux  archives  ; 
a, la  corr^fpondance  . des  mmidres  pour  les  envois  dès 
lois  ôc-  autres  pièces  ••  à celle  des  cpmmifiaires  des  afü- 
gnats,  pour  le  papier  deftiné  à leur  fabricati  n , &:c.  Ils 
compofent  quarante-quatre.  liaffes  , outre  dix  regidres  , ôc. 
ils  cou  (tâtent  tout  ce  qui  s’ed-fai  t $c  a du  fe  faire  aux 
archives. 

Une  dernière  claffe  de  papiers  dépofés  aux  archives  , 
ed  la  colledion  des  procès-verbaux d’affemblées  des  coaleib 
de  département , qui  doivent  y être  remis  en  exécution  de 
l’article  19  du  décret  d#  15  mars  1791.  Les  procès- ver- 
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baux  des  feiîions  de  T790  font  en  très-petit  nombre  aux 
archives  , parce  que  ia  loi  qui  ordonnait  le  dépôt  aux 
archives  n'exiftoit  pas  encore.  Les  procès  verbaux  des  fef- 
dons  de  1791  ne  font  pas  complets:  j’ai  donné  avis  an 
minière  dè  l’intérieur  de  ceux  qui  manquoient. 

Ces  procès-verbaux  font  partie  d’une  nouvelle  dalle 
dobjets  dans  laquelle  j’ai  penfé  qu’il  falloir  réunir  tout  ce 
qui  appartenoit  à la  divlfion  & à ly  adminijlration  du  royaume. 
Je  la  fubdiviferai  en  quatre  vingt-trois  parties  correfpon- 
riantes  aux  quatre-vingt-trois  départemens.  Les  premières- 
pièces  que  je  ferai  enregistrer  dans  cette  clalîe  , feront 
les  aétes  de  la  divifion  des  anciennes  provinces  en  dépar- 
temens- enfuite  on  enregiftrera , fous  le  nom  de  chaque 
département,  k carte  8c  le  procès-verbal  de  fa  formation  • 
la  formation  8c  la  circonfcripcion  de  fes  divers  établilîs- 
mens  j les  procès-verbaux  8c  fellîons  de  fes  confeîls,  8c 
les  autres  aàes  relatifs  aux  opérations  intérieures  du  dépar- 
tement. Ou  aura  ainli  aux  archives  la  fuite  du  travail  8c 
des  opérations  de  chaque  département , de  la  paême  manière 
que  celle  des  opérations  des  alfemblées  nationales. 


50.  Livres  imprimés  , monumens  & recueils.  On  a fait 
l’hommage  à i’Alïemblée  confti tuante  8c  à l’Affèmblée 
législative»  de  livres,  de  buftes,  de  tableaux,  gravures,  &t. 
Ces  objets  , expofés  aux  archives,  font  tous  inCrits  fur 
un  regiftre  coté  C,  au  nombre  de  16 1 articles.  Quelques^ 
uns  qui  étoient  nécelfaires  aux  comités  pour  leurs  travaux, 
leur  ont  été  remis  d'après  leurs  demandes. 

Les  recueils  de  pièces  relatives  aux  travaux  des  A Sem- 
blées nationales  m’ont  paru,  dès  le  principe  , un  des  objets 
les  plus  importans  à conferver.  Perfônne  n’ignore  combien 
les  rapports , les  opinions , les  écrits  qui  paroilfent  au  mo- 
ment d’une  difeuffion  , font  nécelfaires  pour  l’intelligence 
parfaite  des  décidons  qui  ont  été  prononcées  ; 8c  pour 
fervir  dans  la  fuite  à connaître,  fait  la  néceflité  de  main-- 
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tenir  leur  exécution  , foit  l’avantage  8c  les  motifs  qu’il 
peut  y avoir,  ou  de  les  changer  , ou  de  les  modifier.  Lés 
pièces  que  j’ai  recueillies  d’après  les  diftribiitions  feule- 
ment, parce  qu’il  n’a  été  afiigné  aucun  fonds  aux  archives 
pour  s’en  procurer:  ces  pièces,  dis-je  , font  en  très-grand 
nombre.  Elles  forment  a&uellement  18  volumes  in- 40.  8c 
141  i/2-8°,  refiés;  on  peut  en  difpofer  encore  uns  cin- 
quantaine. Je  les  ai  rangées  fous  vingt-trois  clivifions  donc 
voici  lestitres.fi*  Conftitution  8c  divifion  du-  royaume. 
1.  Matières  eccléfiaftiques.  3.  Finances.  4.  Contribu- 
tions, 5.  Liquidation  ôc  rembourfement  de  la  dette  de 
FEtit.  6.  Lifte  civile,  rentes  apanagères , dette  des  princes. 

7.  Monnoies , domaines , forêts , ponts  8c  chauffées , mines. 

8.  Education,  inftru&ion  publique.  9.  Militaire,  gen- 
darmerie 8c  garde  nationale.  10.  Marine.  1 1.  Agriculture. 
12.  Arts.  13.  Commerce.  14.  Rapports  de  la  France  avec 
les  puiffances  étrangères.  15.  Récompenfes , penfions  8c 
fecours.  16.  Légiflation  , nature  8c  qualité  des  biens , 
fuppreffion  du  régime  féodal  , notaires  £c  hypothèques. 
17.  Ordre  judiciaire.  18.  Colonies.  19.  Affaires  d intérêt 
général  pour  l’Etat.  20.  Mémoires  8c  demandas  parti- 
culières fur  divers  objets.  21.  Police  de  l AlTembiée, 
ordre  8c  fuite  de  fes  travaux.  22.  Récits  des  évènemens 
de  la  révolution  , procès-verbaux  Sc  cahiers  d’affemblées 
primaires  , liftes  de  députés  , journaux  , récits  particu- 
liers cia ffés par  ordre  de  date.  23.  Ecrits  fur,  pour  8c  contre 
la  révolution.  ( 

Cette  colle&ion  eft  jointe  à l’édition  i/2-80.  des  procès- 
verbaux  3 aux  premières  parties  de  l’édition  des  procès- 
verbaux  en  vélin  in- 40. , qui  ont  été  données  par  PA.  Bau- 
douin 3 à l’édition  du  procès-verbal  par  ordre  de  matières 
dont  M.  Gabet  a donné  les  3 premiers  volumes  à i’A£ 
femblée3  aux  procès-verbaux  des  affemblées  des  notables 
en  17B7  8c  17883  aux  mémoires  envoyés  à l’Affemblée 
nationale  par  le  roi  & par  fes  miniftres. 
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Pai  euîe  même  foin  de  raflembler  les  pièces  imprimées 
ôc  diftribuées  pendant  îe  cours,  de  la  première  légiflature, 
pour  les  réunir  à l'édition  imprimée  du  procès-verbal  in - 
8°. , qui  forme  adtuellement  9 volumes  reliés. 

Il  eft  fenfible  que  fi  l’on  conferve  (cette  colleélion  dans 
fou  entier  , fi  on  l’entretient , encore  plus  fi  l’on  defline 
quelques  fonds  à l'augmenter  & à la  compléter  , elle  four- 
nira en  tout  temps  des  recherches  utiles  aux  membres  de 
FAlfemblée  , & des  matériaux  abondans  à la  poftérité  , 
pour  lui  préfenter  l’hiftoire  de  la  révolution  donc  nous 
avons  été  les  acburs  & les  témoins. 

Une  autre  coileétion  dépofée  dans  les  archives  eff  le 
recueil  manufcrit  de  tous  les  aétes  relatifs  à la  convoca-, 
tiomcle  i’AlIemblée  de  1789.  Il  forme  aduellement  161 
volumes  reliés,  & il  faut  environ  12  volumes  pour  îe 

compléter. 

Ce  recueil  eff  unique  , la  totalité  des  pièces  qu’il  contient 
& qui  toutes  ont  été  prifes  fur  les  originaux,  ne  fe  trouvé 
réume  nulle  part  ailleurs.  II  eft  extrêmement  précieux  en 
ce  qu’il  montre  quelle  étoit  la  difpofition  des  efprits 
dans  chacune  des  parties  du  rpyaitme  à la  fin  de  l’ancien 
régime;  ce  que  Ion  defiroitdans  le  nouveau  régime  ; les 
caufes  ôz  les  objets»  de  la  révolution. 

Tels  font  les  divers  monumens  de  notre  hiftoire  , dé- 
pofés  aux  archives  nationales.  On  peut  concevoir  déjà  , 
d’après  cet  (état , le  travail  qui  a dû  être  fait  aux  archives 
& celui  qui  y eft  nécefTaire  encore  : mais  ce  n’eff  pas 
affez  d’un  apperçu  général  ; toute  personne  payée  par  la 
nation  lui  doit  un  compte  fidèle  de  fon  temps , 8c  je  vais 
donner  le  détail  des  travaux  de  chaque  jour. 


Etat  du  travail  fait  aux  archives  depuis  le  premier  octobre 
1791  j'afqu  au  io  feptembre  17 5»  1, 

Les  perfonnes  attachées  aux  archives  pdur  les  travaux 
ordinaires ^ fon.  l’arçhivifte  & quatre  fecrétairés-cpmmis  ; 
MM.  Vigneux  , Sarthe,  Foucault  & Baudouin, 

J’ai  ? pour  ma  part , veillé  continuellement  aux  divers 
travaux  , tant  ordinaires  qu’extraordinaires  , ôc  aux  claiie- 
mens  de  tous  les  papiers , t mt  m an uferits  qu’imprimés.  J’ai 
perfonnellernent  entretenu  toute  lâ  correfpondance  , â 
1 exception  dei  lettres  qui  contiennent  uniquement  de;s 
accufe  de  réception  de  pièces  * répondu  le  plus  exacte- 
ment qu’il  m a été  pollible  aux  demandes  des  comités  p 
latisfait  foit  ceux  de  MM.  les  députés,  foit  tous  les  autres 
c.toyens  qui  venoient  prendre  communication  aux  archi- 
ves des  originaux  des  cartes  de  département  ôr  des  mi- 
nutes des  autres  pièces  qui  y font  confervées.  J’ai  difpofé 
feuî  tout  ce  qui  regardoit  les  procès-verbaux  , foit  pour 
leurs  minutes  originales , foit  pour  les  expéditions  authen- 
tiques. Les  ligna  turcs  qui  manquoient , le  paraphe  de  tous 
les  feuillets , le  triage  des  papiers  qui  apparrenoiem  au 
procès-  verbal  6c  de  ceux  qui  y écoient  étrangers,  ont 
exigé  beaucoup  de  temps.  Le  triage  & la  difpolition  des 
écrits  qui  compofent  le  recueil  des  pièces  dont  j’ai  parlé 
ci-devant  page  1 1 , a pareillement  exigé  un  temps  confi- 
dérabîe*  mais  j’y  ai  été  aidé  par  M.  Sarthe. 

Un  grand  nombre  d’heures  fe  font  trouvées  abforbées par 
la  nécelïité  de  répondre  aux  demandes  des  comités , par 
celle  de  rechercher  les  minutes  des  décrets  d’aliénation  aux 
municipalités  à mefure  qu’on  en  avoir  befoin  pour  les  cor- 
riger. Ces  pièces  importantes  n’ont  été  remifes  que  par 
moi  perfonnellernent. 
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lien  a é" é de  même  pour  le  papier  deftiné  à la  fabrica- 
tion des  aftignats.  Lorfque  par  fon  décrètdu  4 novembre 
1790,  l’AfTemblée  nationale  décréta  que  le  papier  deftiné 
à l’impreOion  des  Boo  millions  d’ailignats , émis  le  29 
feptembre  précédent , feroit  apporté  aux  archives  8c  remis 
par  Tarchivifte  à l’imprimeur,  ce  n’étoit  qu’un  objet  peu 
conftdérable  , parce  que  les  premiers  ailignats  décrétés 
portant  de  fortes  femmes , la  quantité  du  papier  éroit 
modique.  Elle  s’eft  grandement  accrue  par  les  nouvelles 
«millions  qui  ont  été  décrétées , & elle  eft  devenue  im- 
menfe  depuis  les  nouvelles  coupures  ordonnées  par  les 
décretsdes  17, 2.3  décembre  1791  , 8c  4 janvier  1792.  Il 
eft  vrai  que  depuis  le  décret  du  1 3 juin  1791 , on  n’ap- 
porte plus  aux  archives  les  aftignats  imprimés , ils  patient 
directement  de  l’imprimeur  aux  adminiftrateurs , d’après 
la  difpolition  du  décret  du  13  juin  1792..  Mais  le  papier 
deftiné  à la  fabrication  ne  cefte  pas  d’arriver  aux  archives. 
Depuis  le  icr.  janvier  dernier  il  en  eft  entré  30,776  ra- 
mes qu’il  a fallu  recevoir,  faire  refterrer , 8c  qu’il  faut 
enfuite  délivrer. 

J’ajoute  ici  le  dépôt  que  l’on  a fait  aux  archives , foit 
de  dons  patriotiques , foit  d'autres  objets  apportés  à l’Af- 
femblée.  Quoique  la  place  d’archivifte  ne  m’obligeât  pas  à 
recevoir  ces  dépôts , j’ai  cru- devoir  déférer  au  deftr  de 
MM.  les  commiflaires  de  la  falle  , pour  que  je  les  reçufte 
temporairement.  Ces  dépôts  n’entrent  pas  8c  ne  forcent 
p,as  fans  emporter  quelque  portion  de  temps  pour  conf- 
tater  leur  entrée  & leur  fortie. 

D’autres  caufcs  encore  ont  employé,  pour  l’intérêt  pu- 
blic 8c  par  l’ordre  de  l’Affemblée , une  partie  de  mon 
temps.  C’eft  fur  l’invitation  de  i’Aftemblée , contenue 
dans  le  procès-verbal  de  la  féance  du  21  octobre  1791 , 
que  j’ai  travaillé  aux  notices  des  principaux  décrets  de 
î’Affemblçe  conftituante  3 travail  extrêmement  long  à 
caufe  des  recherches  minurieufes  qu’il  entraîne*  J’ai  donné 
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vingt  de  ces  notices  : lien  refte  quatre  à publier;  elles 
paroitront  incèfifamnient , Sc  elles  compléteront  l’indicatisn 
de  tous  les  travaux  de  l’AlFemblée  conftituante. 

La  commilîion  qui  tient  fes  féances  aux  Quatre-Na- 
tions  pour  l’examen  des  monumens  à conferver  , m’ayant 
appelé  dans  fon  fein , avec  l’agrément  du  comité  d’inf- 
trudfcion  publique  de  FA  d'emblée  nationale  , je  me  fuis 
trouvé  du  nombre  de  ceux  qui  ont  été  chargés  , en 
éxécution  du  décret  du  12  mai  1792  , de  faire 
l’examen  des  papiers  du  cabinet  des  ci-devant  ordres  du 
roi.  Ce  travail , aulli  fort  avancé,  a employé  à pèu-près 
la  moitié  des  matinées  de  chaque  fente  i ne  , depuis  le 
mois  de  mai.  J’en  ai  rédigé  les  procès-verbaux. 

J’ai  été  exaét , au  furplus , à écarter  toute  affaire  8c 
occupation  particulière.  Les  perfonnes  qui  avoient  déliré 
entrer  en  correfpondance  avec  moi  pour  des  objets  de 
ce  gçnre , peuvent  rendre  compte  des  réponfes  que  je  leur 
ai  faites  Si  je  me  fuis  déterminé  à entreprendre  un  tra^ 
vail  pour  la  publication  du  recueil  de  nos  nouvelles  lois 
par  ordre  de  matières,  c’efl  par  la  convi&ion  que  ce 
travail , loin  d’être  étranger  à ma  place , me  mettroit  en 
état  d’en  mieux  remplir  les  devoirs  5 en  m’obligeant  à 
étudier  de  plus  en  plus  les  décrets,  à les  avoir  fans  cefîb 
fous  les  yeux , à les  comparer  : en  un  mot  a les  bien 
connaître  Sc  à me  donner  db  nouvelles  facilités  pour  ré- 
pondre aux  perfonnes  qui , ayant  befoin  d’en  prendre 
incommunication  , les  demandent  fous  des  indications 
incomplètes,  ou  ne  les  ont  lus  que  dans  des  exemplaires 
fautifs. 

M.  Vigneux  a été  fpéciaîement  chargé  de  î’enregîC 
trement  des  aâes  de  l’Aïfemblée  conftituante , & de  celui 
des  décrets  tant  de  Ÿ Aflemblée  cotiffcituante  que  de  l’Af- 
femblée  légiflative,  envoyés  par  le  minière  de  la  juftice, 
en  minutes  originales  Sc  en  expéditions  authentiques. 
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C’eft  lui  qui  a fait  la  double  table  chronologique  par  date 
des  décrets  8c  par  date  des  fanâions.  On  ne  doit  pas 
oublier  qu’il  eft  queftion  de  5077  articles  d’une  part, 
8c  de  1017  d’autre  part  ; ces  articles  infcrits  prefque 
tous  quatre  fois  : une  première  pour  l’enregiflrement  de  la 
minute  originale;  une  fécondé  pour  l’expédition  en  parche- 
min ; une  troifième  pour  la  table  par  ordre  chronologique  de 
la  date  des  décrets  ; une  quatrième  pour  la  table  par  ordre 
chronologique  de  la  date  des  fanétions.  M.  Vigneux  a 
fait  d’ailleurs  avec  beaucoup  de  foin  les  frontifpices  de 
tous  les  volumes , tant  des  procès-verbaux  de  l’Afiemblée 
con diluante  8c  de  l’Afiemblée  légiflative , que  de  la  coi- 
leéfion  des  aéles  de  convocation  de  1789.  Il  a employé 
le  furplus  de  fon  temps  à des  expéditions  de  pièces  de- 
mandées par  les  comités,  de  lettres  pour  accufer  la  récep- 
tion des  décrets  , 8c  à faire  quelque  partie  de  la  table 
du  procès  - verbal  de  l’Afiemblée  conftituante  dont  je 
parlerai  dans  un  momeritt. 

M.  Sarthe  m’a  aidé  dans  placeurs  parties  de  mes  tra* 
vaux  perfonnels  , fingulièrement  dans  la  distribution 
des  recueils  de  pièces.  Il  en  faifoit  une  première  difpo- 
fition  lorfqu’eiles  arrivoient  aux  archives  ; il  féparoit  les 
pièces  doubles,  8c  recherchoit  à l’imprimerie  nationale  celles 
qui  manquoient.  Il  a difpofé  feul , dans  leur  ordre,  les 
lois  de  l’édition  de  l’imprimerie  du  Louvre.  Il  a conf* 
tamment  furveillé  le  travail  de  la  tranfcription  des  aétes  de 
1789;  diftribué  les  pièces  originales  de  cette  colleétion 
aux  commis  qui  les  tranfcrivoient , 8c  drefle  les  états  de 
chaque  mois  pour  le  paiement  de  tous  les  employés  du 
bureau , ainfi  que  pour  celui  des  ouvriers  8c  fournifieurs. 

La  rédaction  des  procès-verbaux  d’entrée  8c  de  fortie 
du  papier  pour  les  afïîgnats;  les  états  8c  les  vérifications 
que  les  commi  fia  ires , foit  de  i’Afiemblée,  foitdu  pou- 
voir exécutif,  lui  ont  demandées  relativement  à ces  livrai- 
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fons,  ont  emporté  la  majeure  partie  de  Ton  temps,  fur- 
tout  depuis  le  mois  de  janvier.  Il  travailloit  alors  â la  ré- 
vifion  d’une  table  par  ordre  alphabétique  des  décrets 
d’aliénation  aux  municipalités , dont  je  parlerai  bientôt  ; 
il  a été  obligé  de  l’interrompre , fans  celle  diftrait  pour 
ce  qui  regardoit  les ' aftignats.  M.  Sarthe  a encore  tenu 
le  regiftre  des  députés  à la  légiftature , 8c  de  leurs  fup- 
pléans  ; il  a été  chargé  de  l'expédition  des  extraits  de 
ce  regiftre , demandés  par  prefque  chacun  des  députés  ; 
de  quelques  lettres , de  plufteurs  expéditions  pour  les 
comités  , de  la  collation  des  aéles  expédiés  fous  le  fceau 
des  archives  ; & en  général  des  détails  journaliers  du 
bureau  auxquels  je  ne  pouvois  pas  me  livrer  moi-même. 


M.  Foucault  a été  chargé  principalement  de  deux 
objets  : l’enregi fixement  des  ades  émanés  de  la  légifta- 
ture_,  8c  la  confection  d’une  double  table  alphabétique 
par  ordre  de  matières , 8c  chronologique  par  ordre  de 
date  des  opérations  de  la  légiftature.  Il  commença 
ce  travail  dès  les  premiers  jours  de  la  légiftature. 
j avois  efpéré  qu’il  pourroit  faire  marcher  la  cable  chro- 
nologique des  opérations , avec  la  table  alphabétique  des 
matières , tant  du  procès-verbal  que  du  moniteur  8c  du 
logographe , & qu’il  feroit  chaque  jour  au  courant  des 
operations  de  l’Aftemblée.  Quelque  aftiduité  que  M.  Fou- 
cault ait  apportée,  il  a été  impoftibie  qu’il  reftât  à jour 
avec  les  travaux  de  l’Aftemblée.  La  table  alphabétique  des 
matières  du  procès-verbal  en  eft  encore  à k fin  d’avril  ; la 
table  du  logographe  &:  du  moniteur  eft  reftée  au  mois  de 
mars  ; la^  table  chronologique  eft  fufpendue  depuis  le 
mois  de  janvier. 


Le  travail  particulier  de  M.  Baudouin  a été  la  table 
des  matières  du  procès-verbal  de  l’Aftemblée  conftitaante* 

B % 
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Elle  avoit  été  commencée  avant  la  clôture  de  la  fefiion 
de  cette  ÀfTemblée  On  en  étoit  alors  à la  fin  de  1789.  Je 
chargeai  M.  YIgnenx  de  la  continuer  à cette  époque  , 
ôc  je  penfois  qu’il  poiuroit  rejoindre  fon  travail  avec 
celui  de  M.  Baudouin  3 auquel  je  donnois  les  procès- 
verbaux  du  mois  de  décembre  179c  au  mois  de  feptembre 
1791.  Mais  M.  Vigneux  a prefque  toujours  été  occupé  des 
objets  que  j’ai  indiqués  p.  1 7 ôc  1 8 ; ôc  M.  Baudouin  11  a pu 
faire  que  la  table  des  mois  de  décembre  1790  3 janvier  ôc 
février  1791  , ayant  été  employé  à d’autres  travaux  donc 
voici  l’état. 

Les  décrets  d’aliénation  aux  municipalités  font,  comme 
je  l’ai  dit  3 au  nombre  d’environ  3 300.  Plufieurs  perfonnes 
venoient  fréquemment  s’informer  aux  archives  fi  un  dé- 
cret demandé  par  telle  municipalité  avoit  été  prononcé; 
fi  tel  autre  décret , dont  on  ignorait  la  date , avoit  été  ex- 
pédié , s’il  avoit  été  préfenté  à là  fanéHon , &c.  Je  fentis 
que  les  tables  chronologiques  ne  fuffifoient  pas  pour  fa- 
tisfaire  a ces  demandes  , Ôc  qu’il  étoit  indifpenfabîe  d’avoir 
une  table  des  décrets  d aliénation  aux  municipalités  , dif- 
pofée  par  ordre  alphabétique  , difiribuée  en  plufieurs  co- 
lonnes , où  Ton  apperçût  d’un  coup  - d’œil  tout  ce  qui 
concernoit  la  prononciation  , l’expédition  ôc  la  fanélion 
de  chaque  décret.  M.  Baudouin  a formé  cette  table  d’après 
divers  états  partiels  de  décrets  d’aliénation  remis  aux  ar- 
chives , d’après  les  tables  des  procès-verbaux  ôc  les  autres 
renfeignemens  qu’il  a été  pofiible  de  réunir.  Il  a été  aidé 
pendant  un  mois,  par  mi  des  commis  employés  aux  travaux 
extraordinaires  ; mais  il  y a perfonnellement  employé 
plufieurs  mois. 

M.  Baudouin  a fait  d’ailleurs  les  tables  d’un  grand  nombre 
des  volumes  de  recueils  de  pièces  tant  hz-40.  qii’i/2-80.  ; il  a 
fait  la  plus  grande  partie  des  expéditions  gratuites  à la  charge 
des  archives  ; des  copies  ..fiez  longues  de  quelques  pièces 
qui  manquoient  dans  les  recueils  ; enfin  une  maladie  grave 
Ta  forcé  à une  abfence  longue. 
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Tel  a été  1 emploi  du  temps  des  fecrétaires-commis 
employés  aux  travaux  ordinaires  des  archives. 

A i’égaïd  des  travaux  extraordinaires , il  en  a été  fait 
de  trois  claffes  : i °.  la  fuite  de  ia  tranfcription  des  aclei 
de  convocation  ; i°.  l’inventaire  des  papiers  apportés  de* 
comités;  3°.  la  collation  & correélion  des  décrets  d’a- 
liénation en  laveur  des  municipalités. 

La  tranfcription  a été  continuée  comme  elle  avoit  été  com- 
mencée , à raifon  de  neuf  fols  par  rôle.  Le  nombre  des 
commis  qui  y ont  été  employés  a varié  ; mais  il  eft  indiffé- 
rent, parce  que,  quand  on  ne  paie  qu’à  raifon  de  l’ouvrage 
fait , la  quantité  de  mains  qu’on  employé  n’augmente  ni 
ne  diminue  la  dépenfe.  Le  nombre  des  commis  le  plus 
habituel  a été  de  lix. 

L’inventaire  des  papiers  apportés  des  comités , a été 
fait  en  exécution  du  décret  du  2.7  décembre  1791.  On  l’a 
commencé  au  mois  de  janvier  179a,  8c  on  y a travaillé 
jufqu’au  10  août  fuivant.  Six  commis  y étoient  employés. 
À la  fin  du  mois  d’août , quelques  petites  parties  reftoienc 
à terminer;  mais  j’ai  penfé  qu’il  valoir  mieux  rompre  le 
travail  à la  fin  du  mois,  fauf  à reprendre  quelque  temps 
après  , s’il  écoit  néceftaire  , une  feule  perfonne  pendant  un 
mois , que  de  laifter  le  bureau  entier  entamer  un  nouveau 
mois.  La  dépenfe  de  cet  inventaire  eft  grande , non-feu- 
lement à raifon  du  nombre  de  commis  qu’il  a occupés  , 
mais  encore  à raifon  dè  ce  qu’il  a fallu  qu’alors  une  partie 
des  commis  employés  à la  tranfcription  fe  retiraftent  dans 
un  bureau  particulier  : d’où  il  eft  réfulté  un  aecroi  fie  ment 
de  la  dépenfe  du  chauffage  & de  celle  de  la  lumière. 
Une  pareille  dépenfe  n’aura  plus  lieu . à l’avenir , fi  l’on 
exécute  l’article  7 du  décret  du  27  décembre  1791  , qui 
porte  que  les  comités  feront' inventorier  les  pièces  qui 
leur  feront  envoyées  à mefure  quelles  leur  arriveront*, 
mais  j’obferve  qu’il  n’a  été  remis  aux  archives  aucun  des 
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doubles  de  ces  inventaires , qui  dévoient , d après  une  autre 
difpofition  du  même  article , y être  portés  tous  les  trois 
mois. 

Le  travail  de  la  collation  & de  la  correéfcion  des  dé- 
crets d’aliénation  aux  municipalités,  n’a  appartenu  quer 
très-improprement  aux  archives.  Il  le  faifoit  dans  le  bureau 
des  archives,  parce  qu’il  n’étoit  pas  poftibîe  de  tranfporter 
au  dehors  les  minutes  des  décrets  d’aliénation  qui  étaient 
la  bafe  du  travail  ; mais  les  commis  , au  nombre  de  cinq, 
pnt  été  nommés  par  MM.  du  comité  des  décrets , 8c  payés 
fur  leurs  ordres.  Je  ne  compterai  pas  la  dépenfe  de  leurs 
appointemens  parmi  la  dépenfe  des  archives;  leur  travail 
dans  le  bureau  y a augmenté  la  dépenfe  de  la  lumière. 

Après  avoir  rendu  compte  du  travail  fait , il  me  relie 
à dire  celui  qui  eft  à faire  , 8c  dont  on  s occupe  depuis  le 
premier  feptembre.  Je  ne  parle  ni  de  la  fpite  de  la  col- 
lation des  décrets  , qui  regarde  /comme  j’en  ai  averti , 
MM.  du  comité  des  décrets  ; ni  de  l’inventaire  des  papiers 
des  comités,  parce  que  s’il*  relie  quelque  chofe  à faire  en 
cette  partie,  e’eft  un  objet  très-modique,  qui  exige  à peine 
un  mois  de  travail  d’un  commis  extraordinaire. 

La  tranfcription  des  a&es  de  convocation  tire  abfo** 
lument  à fa  fin.  Tout  ce  qui  regardoit  les  bailliages  8c 
fénéchauffées  eft  terminé  , mais  il  refte  des  délibérations 
de  villes  & communautés  qui  peuvent  fournir  la  matière 
d’environ  huit  volumes.  Il  faudra  enfuire  parcourir  de 
nouveau  tour  le  recueil  , pour  s’aftiirer  s’il  n’a  été  rien 
oublié  : cela  pourra  exiger  un  mois  de  travail  d’un  commis. 
La  tranfcription  des  huit  volumes  qui  reftent  à faire  , peut 
occuper  quatre  commis  pendant  deux  mois.  On  voitainfî 
le  terme  abfolu  8c  très  - prochain  de  ce  travail. 

Jattendois  avec  empreftement  la  fin  du  mois  d’août , 
qui  devoir  être  celle  de  l’inventaire  des  comités,  pour 
ÇQmmgrççer  Jç  travail  dont  j’ai  parlé % fur  la  difpofttion 
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des  aâes  relatifs  a la  divifion  du  royaume  en  dépar- 
temens , 8c  à Fadminidration  des  départemens.  Il  m’étoic 
impofiible  d’y  employer  aucun  des  fecrétaires-commis  des 
archives,  le  temps  de  chacun  étant  rempli.  Je penfe  quen 
travaillant  un  raois>avec  un  des  commis  qui  eft  devenu  va- 
cant par  la  ceftation  du  travail  fur  les  papiers  des  comités, 
l’operation  fera  très-avancée  ; 8c  que  dans  un  fécond  mois 
ce  commis  aura  achevé  tous  les  enregiftremens  de  cette 
partie. 

Toute  la  dépenfe  entravaux  extraordinaires  fe  réduira 
donc  , pour  l’année  qui  va  commencer  au  premier  feptem- 
bre  , s’il  ne  furvient  pas  d’événement  qui  change  ces  com- 
binaifons  , à cinq  commis  extraordinaires  pendant  deux 
mois , & à un  feul  pendant  un  troifième  mois. 

Les  fecrétaires-commis  continueront  leurs  travaux  ac- 
coutumés. M.  Vigneux  fera  l’enregiftrement  Ôc  les  tables 
des  décrets  ’ mais  cette  partie  étant  moins  conlidérabje 
quelle  ne  l’éroit  précédemment , il  a déjà  été  chargé  de 
préparer  le  regiftre  pour  i’infcription  des  députés  a la  Con- 
vention nationale  ; il  fera  leur  infcription  à mefure  qu’ils 
arriveront  ; il  en  drefifera  une  table  alphabétique  en  même- 
temps  qu’il  les  infctira  , 8c  il  expédiera  les  certificats  de 
leur  infcription. 

M.  Foucault  continuera  1*  table  des  opérations  de  la 
première  légiflature  ; je  me  joindrai  à lui  pour  l’avancer  , 
8c  pour  tenir  la  table  de  celles  de  la  Convention  nationale 
au  pair. 

M.  Baudouin  continuera  la  table  du  procès  - verbal  de 
17908c  1791.  M.  Vigneux  y donnera  tous  les  inftans  qu’il 
aura  libres  après  les  enregiftremens  5c  les  expéditions  dont 
il  fera  chargé. 

Par  rapporta  M.  Sarthe  , il  fera  fufHfamment  occupé  des 
procès-verbaux  relatifs  au  papier  pour  affignats  , du  foin 
de  difpofer  avec  moi  les  recueils  de  pièces  qui  reftent  à faire 
relier  9 de  fuivre  les  détails  du  bureau , de  collationner  les 
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expéditions , & de  les  délivrer.  Il  aura  encore  un  dernier 
coup-d’œil  à donner  au  régi  lire  alphabétique  des  aliéna- 
tions aux  municipalités. 

L’ordre  a établir  dans  les  papiers  qui  feront  remis  aux 
archives  à la  clôture  de  lafellîon  de  la  première  légifiature, 
fera  ma  principale  occupation  perfonnelle.  Tout  le  temps 
qu’elle  me  lailfera,  je  le  donnerai  à accélérer  les  répertoires 
qui  ne  font  pas  encore  terminés}  mais  je  me  chargerai  per- 
fonnellement  de  la  table  du  procès-verbal  des  feances  de 
la  Convention  nationale.  Je  defire  favoir  par  ma  propre 
expérience.,  s’il  n’eft  pas  podible  de  tenir  cette  table  exac- 
tement à jour  , tant  pour  l’ordre  chronologique , que  pour 
l’ordre  alphabétique. 

Art.  IV. 

Dépenfes  faites  pour  les  archives  , depuis  le  premier 
octobre  1791  .,  jufquau  10  feptembre  1792. 

Les  dépenfes  faites  aux  archives  font , ou  dépenfes  or- 
dinaires , ou  dépenfes  extraordinaires.  Les  premières  font 
fixes  ou  variables.  Les  fécondés  (ont,  les  unes , propres  aux 
archives  } les  autres  relatives  , aux  travaux  extraordinaires 
qui  y ont  été  ordonnés. 

Dépenfes  ordinaires  fixes.  Elles  confident  dans  le  trai- 
tement de  l’archivifte  , des  quatre  fecrétaires-commis  & du 
garçon  de  bureau  , le  tout  réglé  par  le  décret  des  4 & 7 
feptembre  1790,  à 13,900  livres  ,par  année  (1). 

Dépenfies  ordinaires  variables . Elles  font  le  réfultat  de  la 
fourniture  des  regiftres  papiers , plumes , bois,  lumières, 
cartons  , reliures  , blanchilîage  de  rideaux , 8c  autres  me- 

(1)  On  doit  fe  rappeller  que  le  traitement  de  Tarchivifte  ceffe 
absolument  quand  il  fe  trouve  membre  de  f A d'emblée  nationale. 
Décret  des  4 8c  7 feptembre  1790,  art.  8. 
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nues  dépendes  de  ce  genre.  Elles  fe  portent  à la  fomme  de 
3,227  livres  7 fous. 

Ce  qui  les  élève  à cette  fomme  ,eft  l'augmentation  de 
prix  dans  les  reliures,  ôc  le  grand  nombre  des  volumes  du 
procès-verbal  de  l’Aftèmblée  conftituante.  Cet  article  des 
reliures  monte  à i,o29fivres2  fous;  dans  cette  fomme  eft 
renfermé  le  prix  de  trente-fept  peaux  de  maroquin  achetées 
d’avance  pour  les  continuer  ; l’article  des  reliures  déduit , 
il  ne  refte  pour  les  fournitures  du  bureau  , bois  & lumières 
que  la  fomme  de  1,298  livres  5 fous. 

Dépenfes  extraordinaires  pour  les  archives . Elles  con- 
fident en  deux  articles.  Un  refte  de  dépenfes  pour  le  pre- 
mier établiffement  des  archives  faites  en  1791  , mais  dont 
le  mémoire  n’avoit  pas  été  fourni  avant  le  premier  oétobre 
1791  • I - • . 1,840  liv. 

L’établifTement  d’armoires  pour  refterrer  les  cartes 
originales  de  départemens  ; la  dépenfe  d’un  lit  pour  le 
garçon  de  bureau , ôc  de  quelques  autres  fournitures  peu 
importantes  de  même  genre;  boîtes , coffres  & layettes  pour 
les  minutes  ôc  expéditions  des  lois  & pour  leur  fceau 
. . 4 1*370  liv.  17  f.  6 d. 

Dépenfes  extraordinaires  pour  la  tranfcription  des  actes 
de  convocation  jufquau  premier  feptembre. 

Sommes  payées  aux  employés  , à 


raifon  de  9 fois  du  rôle 1 1 ,8^7  1.  18  f. 

Papier,  plumes,  encre,  ôcc 758  11 

Reliures 1,188 

Lumière....*,, 292  11 

14,107 1.  1 f. 


( *6  ) 


» 


Dêpenfes  extraordinaires  pour  les  inventaires  des 


comités . 

Sommes  payées  aux  ftx  emplois , 
dont  quatre  recevoient  1 5 o livres 
par  mois , & les  deux  autres  1 3 o 1. 
par  mois 6,7(95  L 16  £ 

Papier,  plumes , encre  , &c 619  14 

Lumière  ôc  augmentation  de  bois 
pour  le  chauffage 12.3  7 4 


7,508 1.  1 7 £ qd. 


Dêpenfes  extraordinaires  pour  la  collation  des  décrets 
d,3  aliénation* 

Lumière 121 1.  i4f.  6d. 

Toutes  les  pièces  qui  établiffent  ces  dêpenfes  font  de- 
meurées aux  archives , où  elles  feront  communiquées  à 
quiconque  le  defirera. 

Signé , Camus. 

Les  Commiffaires  de  l’Affembîée  nationale , foufîîgn es  9 
certifient  avoir  vérifié  l’état  des  archives  , les  pièces  pro- 
duites à l’appui  du  préfent  compte , &;  s etre  allurés  que 


( *7  ) 

le  meilleur  ordre  règne  dans  toutes  les  parties  du  dépôt 
confié  a Farchivifte. 

A Paris  , aux  archives  le  1©  feptembre  1792,  Fan 
4e.  de  la  liberté. 

Signé j P*  C.  L.  Baudin  , J,  F.  Blanchon, 


\ 


A PARIS  , DE  L’IMPRIMERIE  NATIONALE. 


